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مقدمة الفصل -2-1

،

(Jean-Michel

Un texte scientifique détient trois caractéristiques. Tout 

d’abord, il est guidé par une intention de connaissance 

explicite ; ensuite, il est doté d’un apport de 

connaissance reconnu par une communauté ; enfin, il 

s’inscrit dans un espace de publication identifié comme 

« scientifique »71

                                                           
71

 David Pontille, Journée d’étude en hommage à J-M. Berthelot. CIRUS-CERS, Toulouse, 9 févier 
2007,   p.2 

 
 ترجمة شخصية. *
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 ةاللغَة العلمي -2-2
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" Un physicien, un biologiste, un agronome, un économiste… 

ont en commun un certain nombre de « mots » et de 

« tournures » qui, indépendamment de la difficulté du 

contenu, nous déconcertent et nous font dire que les savants 

et les techniciens parlent une langue différente de celle que 

nous parlons dans les circonstances ordinaires de la vie 

quotidienne. C’est cet ensemble de traits distinctifs communs 

à toutes les spécialités que l’on appelle la « langue 

scientifique ».

   Mais cette dénomination est aussi trompeuse qu’elle peut 

d’abord paraitre commode. Elle suggère, en effet, que la 

langue utilisée par  les ‘scientifiques’ constitue un système en 

soi qui peut se définir par opposition au système général de 

la langue française, alors qu’il s’agit de la même langue dont 

on restreint l’emploi à certaines formes et à certains 

domaines de l’activité humaine. C’est le point d’application 

de la langue, c’est son objet qui est différent, non la langue 

elle-même. »75 

                                                           
75
 André PHAL, De la langue quotidienne à la langue des sciences et des techniques, Le français 

dans le monde n°61,1968, p7 
 *ترجمة شخصية
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 لغة الاختصاص -2-2-1

                                                           
76
 Lyons, J. Semantics. (6

th
 ed.) Vol 1. Cambridge university Press, 1977, p.41  
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   Selon les auteurs, les dénominations peuvent varier ; on 

parle indistinctement de langue de spécialité, de langue 

spécialisée ou de langage spécialisé. On trouve également 

deux formes abrégées concurrentes : LS et LSP ; cette dernière 

provient de l’anglais : language  for special purposes. 

   D’autres parlent également de technolecte, encore un 

synonyme de langue de  spécialité. Ce terme s’oppose d’ailleurs 

à idiolecte (la langue propre à une personne) et à sociolecte (la 

langue propre à un groupe social). Nous privilégierons 



60 
 

cependant le terme langue de spécialité (et son abréviation LS) 

qui nous paraît plus transparent. 78     

 

222

: 

   Par ailleurs, nous pouvons voir une nuance de sens 

entre “ la langue de spécialité ” et “ les langues de spécialité 

”. Dans le premier cas, nous faisons référence à l’ensemble 

des LS considérées du point de vue de leurs caractéristiques 

communes qui les opposent à la langue générale et à la 

langue commune.  Dans le second, nous mettons l’accent sur 

les différences existantes entre les langues de spécialité entre 

elles selon le sujet : la langue du droit, celle de l'économie, 

celle de la sociologie, celle de la médecine, etc.79 

                                                           
78 (http://hosting.eila.univ-paris 
diderot.fr/~juilliar/sitetermino/cours/cours_total_deb_john_2003.htm#cours4deb)P.2 
 
79 (http://hosting.eila.univ-paris-
diderot.fr/~juilliar/sitetermino/cours/cours_total_deb_john_2003.htm#cours4deb)P.2 

 شخصية *ترجمة
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 Pour bien comprendre la notion de langue de spécialité, 

il faut commencer par la situer par rapport à la langue 

commune ou LC, à laquelle elle s'oppose, et par rapport à la 

langue générale ou LG dont elle fait partie. Plus exactement, 

les LS sont liées à la LC par une relation d'intersection et à la 

LG par une relation d'inclusion, comme le montre le schéma 

suivant:  

 

La LG se définit comme la langue toute entière alors que 

la LC est la langue courante, non spécialisée, la langue de tous 

les jours.  

Les LS (la langue du droit, la langue de la médecine…), 

tout comme la LC, sont des parties d'un tout qu'est la LG et 

utilisent donc une bonne partie des ressources linguistiques de 
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celle-ci. Les LS ont également des traits linguistiques en 

commun avec la LC .80  

23

81

                                                           
80
 (http://hosting.eila.univ-paris-diderot.fr/~juilliar/sitetermino/cours/cours_total_deb_john_2003. 

htm#cours4deb) P.2 
 *ترجمة شخصية
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(Mercure)(Ibis)(Lentille)
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1- Etude de l’effet antidiabétique et antioxydant de l’extrait aqueux 

lyophilisé d’Artemisia herba alba Asso chez des rats sains et des 

rats rendus diabétiques par streptozotocine. 

2- Isolement des souches de Staphylococcus aureus résistantes à la 

méthicilline. Etude de leur sensibilité aux autres familles 

d’antibiotiques. 

3- Comportement écophysiologique de deux Chénopodiacées des 

genres Atriplex et Spinacia soumises au stress salin. 

4- Etude des Leishmanioses diagnostiquées au centre hospitalo-

universitaire Ben Baddis de Constantine. 

5- Contribution à l’étude cytogénétique des leucémies. 
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6- Caractérisation des bactéries isolées à partir du genre Trigonelle 

L.(Légumineuses) poussant dans différents écosystèmes de l’Est 

algérien. 

7- Stress thermique et limite écologique du Chêne vert en Algérie. 

8- Les bactéries nodulant les légumineuses (B.N.LP) : 

caractérisation des bactéries associées aux nodules de la 

légumineuse Astragalus armatus. 

9- Caractérisation et comparaison du contenu polyphénolique de 

deux plantes médicinales (Thym et Sauge) et la mise en évidence de 

leurs activités biologiques. 

10- Diagnostic moléculaire des dystrophinopathies (étude 

phénotypique et génotypique). 
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النننننننننص المتننننننننرج  منننننننن   ننننننننر  
  لبة قس  الترجمة

 ننننر    ننننل النننننص المتننننرج  منننن  
الاختصنننننننننننناص   قسنننننننننننن  علنننننننننننن  
 الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

 

(Artemisiaherba alba 

Asso) 

 

(Streptozotocine) 
 

«Asteraceae» 

95101

  Artemisia herba 

alba Asso 

Streptozotocin 
 

Artemisia herba 

alba Asso (Asteraceae)

Artelisia herba alba Asso

streptozotocinSTZ; 55 

mg/Kg.

ETUDE DE L’EFFET 
ANTIDIABÉTIQUE ET 

ANTIOXYDANT DE 
L’EXTRAIT AQUEUX 

LYOPHILISÉ D’Artemisia 
herba alba Asso 

CHEZ DES RATS SAINS 
ET DES RATS RENDUS 

DIABÉTIQUES PAR 
STREPTOZOTOCINE 

 
Au cours du diabète, le stress 
oxydant et les anomalies 
lipidiques sont fréquents, 
prononcés et représentent des 
facteurs importants en cause 
dans le développement des 
complications liée au diabète. 
Plusieurs métabolites 
secondaires isolés de plantes 
ont montré une activité 
antioxydante et une capacité 
de prévenir les effets toxiques 
du stress oxydant au cours du 
diabète. Artemisia herba alba 
Asso (Asteraceae) 
communément appelé «Chih» 
est largement utilisée en 
médecine traditionnelle en 
Afrique du nord pour traiter 
le diabète sucré. L'objectif de 
cette étude était d'évaluer le 
possible effet 
hypoglycémique, 
hypolipidémique et 
antioxydant de l'extrait aqueux 
lyophilisé de la partie aérienne 
d'Artemisia herba alba Asso 
(390 mg/kg pendant 21 jours) 
chez des rats sains et des rats 
rendus diabétiques par 
streptozotocine (55mg/kg). 
Les résultats obtenus dans la 
présente étude montrent 
clairement que la 
streptozotocine induit chez 
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99

01

951

99.59

11.11

99.99

95.99

90.91

(GSH)

97.9797.01

(SOD)57.09

95.15

(CAT)91.95

51.05

streptozotocin 

 

Artemisia 

herba alba Asso01

951

99.59

11.11

99.99

MDA

90.9195.99

GSH97.97

97.97SOD

57.0995.15

Catalase91.95

51.05

Artemisia 

herba alba Asso

Artemisia herba alba Asso

l’animal un diabète caractérisé 
par une hyperglycémie, une 
hyperlipidémie, une élévation 
des marqueurs du stress 
oxydant et une diminution du 
système de défense 
antioxydant enzymatique et 
non enzymatique. 
Cependant, l’administration 
orale de l'extrait aqueux 
lyophilisé d'Artemisia herba 
alba Asso 
pendant 21 jours à une dose 

journalière de 390 mg/kg a 

provoqué une diminution 

significative de la 

concentration sérique de 

glucose (75.63 %), du 

cholestérol total (18.18 %) et 

des triglycérides (55.73 %) 

chez les rats diabétiques par 

rapport aux diabétiques 

témoins. D’autre part, l'extrait 

aqueux a également entraîné 

une nette amélioration du 

statut antioxydant dans les 

tissus étudiés (foie et reins). 

En effet, la diminution de la 

concentration du 

mlonyldialdéhyde (MDA) de 

36.37 % et de 32.50 %, 

l’accroissement du taux du 

glutathion réduit (GSH) de 

74.54 % et de 74.28 %, 

l’augmentation de l'activité de 

la superoxyde dismutase 

(SOD) de 64.27 % et de 59.06 

% et de l’activité de la catalase 

(CAT) de 71.59 % et de 61.29 
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02220222 

% respectivement dans le foie 

et les reins chez les rats 

diabétiques traités montrent 

que l'extrait aqueux lyophilisé 

d'Artemisia herba alba Asso 

possède une haute activité 

antioxydante. En conclusion, 

la présente étude suggère que 

l'Artemisia herba alba Asso a 

un effet bénéfique sur le 

contrôle de diabète par 

diminution de la glycémie, du 

profil lipidique et du stress 

oxydant, en activant les 

enzymes antioxydantes et en 

diminuant la peroxydation 

lipidique au niveau hépatique 

et rénale, ce qui permet de 

réduire le développement des 

complications associées au 

diabète. Toutefois, de 

nouvelles études sont 

nécessaires afin d’identifier les 

molécules biologiquement 

actives pour donner avec 

précision le/les mécanisme(s) 

moléculaire(s) responsable(s) 

de ces effets. 
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النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

(SARM)

9191

0119100

91

91

71

99

01

59.10

 (Staphylococcus 

aureus)

llinmethici

13

137002

(Staphylococcus aureus)

inmethicill

377

(LCR)

oxacillin6

methicillin

00

11

oxacillin methicillin

Betalactamins

27 

Isolement des souches de 

Staphylococcus aureus 

résistantes à la 
méthicilline. 
 Etude de leur sensibilité 
aux autres familles 
d’antibiotiques. 
 Au cours d’une étude 
s’étalant du 13 janvier au 13 
juillet 2007 au niveau du 
Laboratoire de Microbiologie 
au Centre Hospitalo-
Universitaire de Constantine, 
le taux des souches de 
Staphylococcus aureus résistantes 
à la méthicilline (SARM) a été 
évalué. 
 122 souches non 
redondantes de Staphylococcus 
aureus ont été isolées de 
différents produits 
biologiques (hémoculture, 
LCR, pus et sérosités et 
matériels de soin) prélevés de 
patients hospitalisés dans 
différents services ou en 
traitement ambulatoire. Elles 
ont été identifiées par les 
méthodes conventionnelles. 
 La méthode des disques 
(céfoxitine 10μg) et le 
screening test (oxacilline 
6μg/ml) ont permis de 
détecter et de confirmer la 
résistance à la méthicilline 
pour 40 souches soit un taux 
d’environ 11%. La résistance 
à la méthicilline (oxacilline) 
est croisée avec toutes les 
bêtalactamines. Alors que 82 
souches de S. aureus (67.12%) 
se sont avérées sensibles à la 
méthicilline. 
 Le profil de résistance aux 
autres familles d’antibiotiques 
de ces souches SARM a été 
étudié par la méthode de 
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(SARM)

(Muller Hinton)

NCCLS

(SARM)

07K

KT

19

 KTG

15

MLSB

MLSB

91

1

05

95

0

71

MRSA

us)(S. aure62.37

methicillin 

(MRSA)

(multiresistant)

.(MRSA)

(phenotypes)

aminoosides70

K

KT31

KTG

macrolides36

MLSB

MLSB

13

tetracyclin 2

minocyclin72

acid fusidic2

Bactrim (co-

trimoxazol)6

fluoroquinolon7

rifampicin

fosfomycin

00MRSA

chloramphinicol

Pristinamycin

diffusion en gélose sur le 
milieu Mueller-Hinton selon 
les normes NCCLS par 
utilisation des disques 
imprégnés d’antibiotiques. 
 L’analyse globale de la 
sensibilité aux antibiotiques a 
confirmé le caractère 
multirésistant des souches 
SARM. Ainsi, plusieurs 
phénotypes ont été 
déterminés, ils se présentent 
comme suit : 
- Pour la famille des 
aminosides: 24 souches de 
phénotype K, 1 souche de 
phénotype KT et 15 souches 
de phénotype KTG. 
- Pour la famille des 
macrolides: 16 souches sont 
de phénotype MLSB 
inductible et 1 souche est de 
phénotype MLSB constitutif. 
- Pour les autres familles 
d’antibiotiques: 13 souches 
résistantes à la tétracycline, 8 
souches résistantes à la 
minocycline, 29 souches 
résistantes à l’acide fusidique, 
7 souches résistante au 
bactrim (co-trimoxazol), 6 
souches résistantes aux 
fluoroquinolones, 2 souches 
résistantes à la rifampicine et 
1 souche résistante à la 
fosfomycine. 
 Aucune de ces 40 souches 
MRSA ne présente une 
résistance au 
chloramphénicol, à la 
pristinamycine et à la 
vancomycine. 
 Par rapport aux souches 
SARM, les SASM présentent 
une sensibilité élevée aux 
différentes familles 
d’antibiotiques. 
 Ces résistances complique la 
prise en charge correcte des 
patients, et rend difficile le 
choix du traitement de 
première intention. D’où 
l’importance des mesures 
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SARM

SASM

0202000

 

vancomycin

MRSA MSSA

9002

d’hygiène ainsi que 
l’utilisation rationnelle des 
antibiotiques. 

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

Chénopodiacées

Atriplex

Spinacia

Comportement 
écophysiologique de deux 

Chénopodiacées des 

genres Atriplex  et 

Spinacia  soumises au 
stress salin 

  Dans les régions arides et 
semi-arides, notamment 
autour du bassin 
méditerranéen, la salinisation 
des sols constitue l’un des 
facteurs abiotiques majeurs 
qui réduit le rendement 
agricole de plusieurs cultures. 
L’introduction de plantes 
tolérantes à la salinité est 
l’une des techniques les plus 
utilisées pour la valorisation 
des sols dans ces régions. Les 
Chénopodiacées constituent une 
famille très importante 
d’halophytes dont les genres 
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LhalimusLcanescens

oleracea L

5101

07

(GSN)

(Atriplex 

halimus L.)

(Atriplex canescens L.)

(Spinacia 

oleracea L.)

041211

24

(Linda)

.(GSN)

(ADN)

Atriplex et Spinacia.  
Pour mettre en 

évidence les potentialités 
d’adaptation à la salinité 
d’Atriplex halimus L., Atriplex 
canescens L. et deux variétés 
d’épinard : Spinacia oleracea L. 
en phase de croissance, un 
stress salin est induit par 
l’application de différentes 
doses de NaCl  (témoin, 6g/l, 
12g/l, 18g/l et 24g/l), en 
conditions semi-contrôlées.  

La tolérance de ces 
génotypes a été étudiée par la 
capacité de croissance et de 
rendement. En effet, la 
hauteur des tiges, la longueur 
racinaire, la biomasse sèche 
aérienne et racinaire et leurs 
rapports respectifs à la fin de 
l’expérience varient en 
fonction du  niveau du stress 
salin. Les deux espèces 
d’Atriplex ont montré une 
grande résistance à la salinité 
manifestée par le 
développement d’un appareil 
aérien et racinaire important. 
Les deux variétés d’épinard 
présentent une croissance 
adaptée au stress salin, mais la 
variété introduite (Linda) se 
montre plus sensible que la 
variété locale (GSN).L’étude 
de la croissance des plantes a 
été complétée par le dosage 
de l’ADN et des 
chlorophylles (a), (b) et 
(a+b) ; ces deux paramètres 
reflètent respectivement 
l’activité mitotique et 
photosynthétique. 

L’accumulation des 
osmorégulateurs, en 
l’occurence la proline libre et 
les sucres solubles, varie 
d’une espèce à l’autre. Les 
Atriplex et l’épinard 
accumulent significativement 
la proline dans les feuilles et 
les racines. Quant aux sucres 
solubles, ils ne sont 
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9

151

119191195109.9

0910

02020200

PAGE-SDS

1

190111111134

121.12112

20022010

accumulés en fonction de la 
salinité que chez les deux 
espèces d’Atriplex. 

La comparaison des 
profils électrophorétiques des 
protéines totales foliaires 
obtenus par SDS-PAGE 
dévoile 7 bandes qui 
apparaissent en cas de stress, 
d’un poids moléculaire de 
190, 185, 158, 136, 127.5, 
27et 12 KDa et dont la 
présence et le degré 
d’accumulation varie d’un 
génotype à l’autre. 

 

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

ي   ملخص (النص الأصل  

L.infantum

L.major 

71

L.infantum

711

ETUDE DES 
LEISHMANIOSES 

DIAGNOSTIQUEES AU 
CENTRE HOSPITALO-

UNIVERSITAIRE 

Ben Baddis DE 
CONSTANTINE 

 Deux formes de leishmaniose 
coexistent à l’état endémique 
en Algérie : la leishmaniose 
cutanée et la leishmaniose 
viscérale à L. infantum. Cette 
dernière pose un réel 
problème de santé publique 
où elle s’étend sur toute la 
partie nord du pays. On 
dénombre environ 400 
nouveaux cas de LV par an. 
La LC est observée dans nos 
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71

991110

(PCR)

199901

055901

PCR

PCR

19591

99

51

L.major5

L.tropica5

L.donovani

L.infantum 

L.infantum

02020200 

L.infantum

L.major

71

71

991110

PCR

901199

901055

PCR

195

91

PCR

L.major515

L.tropica5L.donovani1

L.infantum

L.infantum 

02220222 

régions sous deux formes 
cliniques et épidémiologiques 
distinctes : la forme cutanée 
sporadique du Nord à L. 
infantum et la forme cutanée 
zoonotique à L. major.  
 Ces zoonoses étant observées 
dans 41 wilayas sur les 48 que 
compte le pays. Compte tenu 
de la réémergence de la 
leishmaniose dans le monde, 
de la variabilité géographique 
de l’épidémiologie et de 
l’augmentation du nombre du 
nombre de voyageurs, une 
étude pilote sur le diagnostic 
des leishmanioses cutanée et 
viscérale a été réalisée à 
Constantine, l’un des foyers 
de l’Est Algérien. 338 
prélèvements cutanés et 112 
échantillons de moelle 
osseuse ont été analysés en 
microscopie et en PCR en 
temps réel. 
 Les résultats obtenus 
montrent que le nombre de 
patients positifs à l’examen 
direct est de 137/328. Quant 
à ceux positifs en PCR en 
temps du genre, il est de 
266/328 malades. Par ailleurs, 
une PCR en temps réel de 
l’espèce a été réalisée sur 136 
prélèvements cutanés et 30 
autres de moelle osseuse. 
  Cette technique a permis 
d’identifier 73 souches à partir 
des lésions cutanées : 60 L. 
major, 06 L. tropica, 6 L’ 
donovani et 1 souche 
appartenant à l’espèce 
L.infantum. Quant aux 
échantillons de moelle 
osseuse, ils nous ont permis 
de mettre en évidence la 
présence de l’espèce L. 
infantum chez trois patients 
atteints de leishmaniose 
viscérale.
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النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
لأحياء(الاختصاص   قس  عل  ا  

 النص الأصلي   ملخص (

FAB

 
 
 

FAB

OMS

Contribution à l’étude 
cytogénétique des 
leucémies 

 
 Les leucémies représentent 
un groupe très hétérogène 
d’hémopathies malignes 
défini par une prolifération 
anarchique, clonale et acquise 
de la cellule souche 
hématopoïétique ou d’un 
précurseur déjà engagé dans 
la lignée myéloïde et/ou 
lymphoïde. C’est une maladie 
cancéreuse grave qui 
représente un problème de 
santé publique. Elle est 
désignée dans le langage 
courant de " cancer du sang ". 
 Le diagnostic de ces 
pathologies passe par une 
étude hématologique, 
cytologique et biochimique, 
base de la classification FAB 
des leucémies. Avec le 
développement des 
connaissances dans le 
domaine de la cytogénétique, 
base de la classification OMS 
des leucémies, une meilleur 
distinction entre ces entités 
pathologiques est maintenant 
possible grâce a des 
investigations d’ordre 
cytogénétique dont l’intérêt 
est double : pratique pour une 
meilleure prise en charge de 
ces pathologies dans le 
diagnostic, le pronostic, le 
choix et le suivi 
thérapeutique. Scientifique 
pour la compréhension des 
mécanismes moléculaires en 
cause et éventuellement, pour 
l’identification de certains 
facteurs d’ordres étiologiques. 
 Dans notre travail, nous 
avons entrepris l’étude des 
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119

02020200 

LAM

59LAL

19.500LLC

119

0222

leucémies par la réalisation en 
premier lieu, d’une 
investigation hématologique 
et cytologique, complétée 
ensuite par une étude 
cytogénétique classique du 
caryotype standard et du 
banding pour la révélation 
d’anomalies cytogénétiques 
associées a un processus 
leucémique particulier. 
 Sur tout les cas étudié, aucun 
d’eux ne présentait 
d’anomalies de nombre. Par 
contre, des anomalies de 
structures ont étaient 
retrouvées dans un cas de 
LAM (chromosomes 3 et 19), 
un cas de LAL 
(chromosomes 6, 13 et 22) et 
un cas de LLC (chromosomes 
8 et 15). La confrontation des 
examens classiques utilisés au 
niveau des centres 
hospitaliers et de la 
cytogénétique a fait surgir 
l’importance de cette 
dernière, surtout devant des 
cas où l’identification du 
processus leucémique en 
question était difficile.

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

 Caractérisation des 
bactéries isolées à partir du 

genre Trigonella L. 
(Légumineuses) poussant 
dans différents 
écosystèmes de l’Est 
algérien. 
 Ce travail a été réalisé afin 
d’évaluer et de caractériser la 
diversité phénotypique qui 
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SDS

 

PAGE-SDS

Trigonella L

Rhizobium

Gammaproteobacteria

NaCl

pH

02220222 

existe au sein d’une collection 
des symbiotes isolés à partir 
des nodosités de trois 
population de Fenugrec 
issues de différentes régions 
de l’Est algérien. La SDS page 
a révélé un grand niveau de 
polymorphisme moléculaire 
entre les isolats. Cette 
technique nous a permis de 
mettre en évidence la 
possibilité d’une infection 
multiple chez Trigonella. 
Toutes les souches sont 
infectives vis-à-vis de 
Trigonella avec une efficience 
relative, qui est traduit par un 
bon niveau de croissance des 
pieds obtenus. La croissance 
rapide des souches ainsi que 
l’assimilation des substrats 
carbonés a révélé des profils 
comparables à ceux du 
Rhizobium. A l’opposé, elles se 
sont révélées, comme les 
Gammaproteobactéria, très 
résistantes aux métaux lourds 
et aux antibiotiques. Une 
large tolérance à l’NaCl, au 
pH et à la température a été 
notée pour l’ensemble de la 
collection. Nous avons pu 
repérer, sur la base du 
potentiel fixateur d’azote et la 
tolérance à l’alcalinité, des 
candidats assez performants 
qui peuvent être utilisés pour 
l’inoculation au champ. 
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النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

11

77

1177

1177

11

77

Stress thermique et limite 

écologique du Chêne vert 

en Algérie 

 
  La tolérance des jeunes 
plants de Chêne vert (Quercus 
ilex L.) au stress thermique 
est un caractère complexe lié 
à des modifications au niveau 
morphologique, biochimique 
et écophysiologique.  
 Cette tolérance a été 
caractérisée en dynamique de 
culture en conditions 
contrôlées et naturelles. Une 
approche de type 
biochimique destinée à 
mesurer conjointement 
l’accumulation de solutés 
(proline, sucres solubles, 
protéines et chlorophylles) 
dans les différents organes 
après l’application d’un stress 
thermique variant du frais au 
chaud (-10°C à 44°C). Des 
variations importantes de ces 
accumulations sont 
observées, s'accentuent au fur 
et à mesure que le niveau de 
stress devient plus sévère. Les 
différentes accumulations de 
ces métabolites ont variés 
selon l’organe et le degré de 
stress, l’accumulation des 
sucres, des protéines et la 
dégradation des chlorophylles 
est plus élevée dans les 
feuilles de la 1ère et la 2ème 
vague de croissance aux 
températures extrêmes (-10°C 
et 44°C) et durant les saisons 
hivernale et estivale alors que 
l’accumulation de la proline 
est plutôt racinaire. 
 Pour l'ensemble des résultats 
concernant les paramètres 
morphologiques, durant la 
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période où le stress thermique 
est sévère (saison hivernale et 
estivale), une réduction de la 
hauteur, de la 
biomasse, et une 
augmentation de la longueur 
de la partie racinaire ainsi 
qu’une allocation 
préférentielle de biomasse 
vers les racines a été toutefois 
enregistrée. Une approche 
écophysiologique consistant à 
mesurer la résistance 
stomatique montre que les 
jeunes plants de chêne vert 
ont montré une meilleure 
capacité de résistance suite à 
la fermeture de leurs stomates 
en réponse à l’élévation de la 
température et l’éclairement.  
 Ces changements dans les 
marqueurs prouvent que le 
Chêne vert possède une 
capacité d’adaptation à la 
variabilité thermique. 

 

 

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

Astragalus

Les bactéries nodulant les 
legumineuses (B.N.LP) : 
caractérisation des 
bactéries associées aux 
nodules de la légumineuse 

Astragalus armatus 
 
 Le Bassin Méditerranéen est 
le berceau de diversification 
d’un grand nombre d’espèces 
végétales d’intérêt fourrager 
et/ou pastoral. Le genre 
Astragalus est largement 
représenté au niveau du 
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(SDS-page)

15

stragalusA

Astragalus armatus

Vincent 1970 

SDS-PAGE

Leammli1591

Rhizobium

0117Benhizia.

ADN

Benhizia2004

ADN

(ENDONUCLEASE)

ADNr16SLe blast

NCBI séquence

Ochrobactrum

Bassin Méditerranéen, 
plusieurs espèces d’intérêt 
différent poussent dans 
différents milieux. Certains 
taxons, par leur morphologie 
(épineuse) et d’autres par leur 
toxicité arrivent à se 
maintenir dans les parcours 
soumis au surpâturage. 
 Des bactéries isolées à partir 
des nodules de la légumineuse 
fourragère Astragalus armatus 
sont caractérisés par une 
étude phénotypique (tests 
physiologiques, biochimiques 
et nutritionnels) qui donne 
une description comparable à 
celle des Rhizobium. 
 Un test de nodulation dans 
des conditions 
bactériologiquement 
contrôlées est effectué en 
mettant en évidence l’aptitude 
des isolats à noduler les 
racines de la plante hôte qui a 
montré la formation des 
nodules ce qui indique que 
nos isolats sont infectifs et 
elle (cette formation) 
confirme la relation 
symbiotique entre la plante 
hôte et le micro-symbion qui 
est une relation spécifique. 
 Un profil des protéines 
totales a été déterminé selon 
la technique d’électrophorèse 
sur gel de 
polyacrylamide en conditions 
dénaturantes SDS-PAGE en 
présence des souches de 
référence fait apparaître un 
polymorphisme entre les 
isolats. En outre certains 
profils de certains isolats 
rejoignent celui de M.ciceri 
 Afin de finaliser ce travail, 
une caractérisation 
moléculaire a été réalisée. 
 La digestion d’ADN des 
souches par des 
endonucleases par la 
technique de l’ARDRA en 
utilisant des séquences cibles 
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de l’ADN16S et par la 
sequence NCBI de blast fait 
apparaitre l’appartenance des 
souches à la famille des γ-
Proteobacteriaceae et la familles 
des Brucellaceae. 

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
اء(الاختصاص   قس  عل  الأحي  

 النص الأصلي   ملخص (

15.5709.79

EAG/g

1.90.7

EQ/g

11

50

1150

Thymus 

algeriensisThymus 

serpyllumSalvia officinalis

 

(16.64–25.47mgEAG/g)

: 

(1.7- 2.4mgEQ/g)

(88%-92%)(81%-92%) 

(87%-92%)

Caractérisation et 
comparaison du contenu 
polyphénolique de deux 

plantes médicinales (Thym 
et Sauge) et la mise en 

évidence de leurs activités 
biologiques 

 

 Les plantes médicinales 
constituent une source 
immense de molécules 
bioactives, dotées de 
nombreuses activités. 
 Le présent travail porte sur 
une étude phytochimique de 
principaux flavonoides isolés 
de Thymus serpyllum, Thymus 
algeriensis, et Salvia officinalis. 
Une évaluation de leur 
activité antioxydante et 
antibactérienne a été réalisée. 
 Le taux des phénols totaux 
varie de 16,64 à 25,47 mg 
EAG/g d’extrait, tandis que 
le taux des flavonoides est de 
3,2 à 7,0 mg EQ/ g d’extrait. 
Le pouvoir antioxydant          
des flavonoides testés est 
apparaît très important, dont 
les résultats varient de 88% à 
92% pour le Thymus algeriensis, 
81% à 92% pour le Thymus 
serpyllum, et de 87% à 
92% pour Salvia officinalis. Les 
résultats de l’activité 
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1950

02020200

Thymus algeriensisThymus 

serpyllumSalvia officinalis

elutéolin

02220202

antibactérienne ont montré 
que la 
lutéoline et ses dérivées 
possèdent un effet inhibiteur 
considérable sur la croissance 
bactérienne. 

النص المترج  م   ر   لبة قس  
 الترجمة

النص المترج  م   ر    ل 
 الاختصاص   قس  عل  الأحياء(

 النص الأصلي   ملخص (

   

(DMD)(BMD)

X

1519

09

99

PIPII

 
 

X

1911

ADN33

PCR

ChamberlainBeggs

Diagnostic moléculaire des 
dystrophinopathies 
(étude phénotypique et 
génotypique) 
 Les dystrophies musculaires 
de Duchenne (DMD) et de 
Becker (BMD) sont deux 
formes alléliques d’une 
dystrophie musculaire 
progressive transmise sur le 
mode récessif lié au 
chromosome X. Toutes deux 
résultent de mutations 
survenant dans un gène 
identifié en 1987 codant pour 
une protéine de cytosquelette 
membranaire : la dystrophine. 
Il s’agit de grandes délétions 
dans le gène DMD chez les 
2/3 des patients DMD et 
BMD. Nous avons analysés 
l’ADN de 33 patients par 
deux PCR multiplex, PI et PII 
selon Chamberlain et 
Beggs, pour déterminer les 
exons délétés dans le gène de 
la dystrophine, afin d’estimer 
la fréquence de cette anomalie 
et aussi d’évaluer les résultats 
obtenus par une comparaison 
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19

90

10

799017

1095

9

02020200 

11

12

411211

14

3412

 

PCR

20052006 

entre le génotype et le 
phénotype clinique. Nos 
avons trouvés des délétions 
chez 17 patients (52%).      
Toutes les délétions sont 
regroupées dans deux points 
chauds, 82% sont localisées 
entre l’exon 45 et 52 (14 
patients) et 12% dans 
l’extrémité 5’ de l’exon 3 à 6. 
 Nous avons montrés qu’il n’y 
a pas de corrélation entre la 
taille de délétion et le 
phénotype clinique. 
  Il est important de noter que 
cette étude nous a permis de 
trouver les délétions du 
gène de DMD par la PCR 
multiplex des exons 
fréquemment délétés. Cette 
étude facilite 
également le diagnostic 
moléculaire des DMD/BMD 
dans notre pays et permettrait 
d’améliorer la rapidité d’un 
conseil génétique ou d’un 
diagnostic prénatal. 
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… sont fréquents, 
prononcés et 

représentent… 

…capacité de prévenir 
les effets toxiques du 

stress oxydant… 

…est largement utilisée 
en … 

… le diabète sucré 

Une diminution du 
système de défense 

antioxydant 
enzymatique et non 

enzymatique. 

L’administration orale 
de l’extrait aqueux  

… une diminution 
significative.. 

Les triglycérides 

La concentration du 
MDA 

MDA

Le taux du glutathion 
réduit GSH 

GSH

L’activité de la 
superoxyde dismutase 

SOD

Catalase catalase 

Respectivement  dans 
le foie et les reins chez 

les rats 
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Complications 

Les molécules 
biologiquement actives 

Centre hospitalo-
universitaire 

Isolées des produits 
biologiques 

LCR

Pus et sérosités

Méthodes 
conventionnelles

La résistance ..est 
croisée avec… 

… sont avérées 
sensibles 

Le profil de résistance 

Gélose  

Milieu Mueller-Hinton 

NCCLS 

Disques imprégnés 
d’antibiotiques 

Méthicilline/

Aminosides/ 
macrolides/

Tetracycline/ 

Methicillin/ 

Aminosides/ 

Macrolides/ 
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Minocycline/ 

Acide fusidique/ 

Bactrim co-trimoxazol/ 

Fluoroquinolone/ 

Rifampicine/ 

Fosfomycine/ 

Chloramphénicol/ 

Pristinamycine/ 

Vancomycine 

Tetracyclin/ 

Minocyclin/ 

Acidfusidic/ 

Bactrim co-trimoxazol/ 

Fluoroquinolon/ 

Rifampicin/ 

Fosfomycin/ 

Chloramphinicol/ 

Pristinamycin/ 

vancomycin 

 

Inductible 

Prise en charge 
correcte 

L’utilisation rationnelle 
des antibiotiques 

… réduit le rendement 

… pour la valorisation 
des sols 

Atriplex/ 
Spinacia 

Atriplex/ 

spinacia 

..tolérance étudiée par 
la capacité de 
croissance

… varient en fonction 
du niveau de stress 
salin

 

addition 

… ont montré une 
grande résistanceOmission

SDS-PAGE SDS-PAGE
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…dont le degré 
d’accumulation varie 
d’un génotype à l’autre 

Omission

… ou elle s’étend… 

On dénombre… 

PCR PCR 

de  la présence… 
l’espèce chez trois
patients

…représente un 
hétérogène groupe 

..défini par une 
prolifération… 

 

Classification FAB FAB

Classification OMS OMS 

Une meilleure 
est possible distinction 

Prise en charge des 
pathologies 

associées …anomalies 
…à un processus 
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LAM/ 

LAL/ 

LLC 

LAM/ 

LAL/ 

LLC

… la confrontation des 
.examens classiques. 

.. des cas ou 
l’identification du 
processus leucémique 
en question était 
difficile 

SDS-PAGE SDS-PAGE

Polymorphisme 
moléculaire 

Les isolats  

Infective vis-à-vis de 
Trigonella 

Avec une efficience 
relative 

 

Traduit par un bon 
niveau de croissance  
des pieds obtenus 

addition

des  Assimilation
substrats carbonés 

Gammaproteobacteria Gammaproteobact
eria

Une large tolérance 

Nous avons pu repérer 
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Des candidats assez 
performants qui 
peuvent être utilisés 
pour l’inoculation au 
champ. 

Un caractère complexe 

Une approche  de  type 
biochimique destinée à 
mesurer  

… s’accentuent au fur 
et à mesure que le 

niveau de stress 
devient plus sévère 

…

… une allocation 
préférentielle de 
biomasse vers les 
racines 

omission 

Une approche éco 
physiologique consiste 
à mesurer la résistance 
stomatique montre que 
…. 

diversification d’un 

grand nombre  

Espèces végétales 

… arrivent à se 
maintenir dans les 

parcours soumis au 
surpâturage 

…

…sont caractérisés par 
une étude phénotypique  
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(tests physiologiques, 
biochimiques et 
nutritionnels) 

Un profil des protéines 
totales a été déterminé 

…fait apparaitre un 
polymorphisme entre les 
 isolats 

Rhizobium 

ADNr16S/ 

La séquence NCBI de 
blast 

ADNr16S 

Le blast NCBI 
sequence

14

..fait apparaitre des 
souches à la famille des 
Y-Proteobacteriaceae et 
la famille des 
Brucellaceae 

ochrobactrum 

EAG/ 

EQ 

EAG/ 

EQ

… Possèdent un effet 
inhibiteur considérable 
sur la croissance 
bactérienne 
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Il s’agit de grandes 
délétions dans le gène 
DMD chez les 2/3 des 
patients DMD et BMD 

-ADN 
 

-PCR 
 

AND 

 

PCR

… afin d’estimer la 
fréquence de cette 
anomalie et aussi 
d’évaluer les résultats 
obtenus  

Nous  avons montré… 

Extrait  aqueux 

Des rats seins 

Des rats rendus 
diabétiques par 

STREPTOZOTOCINE 

Le stress oxydant 

Anomalies lipidiques 
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Métabolites 
secondaires 

… isolés des plantes 

… prévenir les effets 
toxiques… 

Effet hypoglycémique 

…induit chez l’animal 
un diabète caractérisé 
par une hyperglycémie, 

une hyperlipidémie, 

Cholestérol total 

Glutathion réduit 

Catalase  

Etude de leur 
sensibilité aux autres 
familles d’antibiotiques 

Le taux des souches 
de Staphylococcus 

aureus résistantes à la 
méthicilline 

Matériels de soin 

Screening test
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Méthicilline 

Betalactamines 

Le profile de résistance 
aux autres familles 
d’antibiotiques de ces 
souches à été étudié 

… sur le milieu Mueller-
Hinton 

-

Aminoside  

Semi-aride 

Facteurs abiotiques  

L’introduction des 
plantes tolérantes à la 

salinité 
 

… pour la valorisation 
des sols 

La variété introduite 
(Linda) se montre plus 
sensible que la variété 
locale (GSN)(GSN)

 Linda

(GSN)

Ces deux paramètres 
… 

Activité mitotique 

L’accumulation des 
osmorégulateurs, en 
l’occurrence la proline 
libre, varie… 

…que chez les deux 
espèces d’Atriplex 
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La comparaison des 
profils 
électrophorétiques … 

…dévoile7 bandes …. 11

…dont la présence et 
le degré 
d’accumulation varie 
d’un génotype à l’autre 

Cette dernière pose un 
réel problème …La LC 
est observée dans nos 
régions ……. 

L’un des foyers de l’est 
algérien 

… en temps réel 

PCR 
 

 de la présence… 
l’espèce chez trois
patients

Contribution à l’étude 
cytogénétique des 
leucémies 

Leucémie 

.. prolifération 
anarchique clonale 
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Biochimique  

Classification FAB FAB

..distinction entre ces 
entités pathologiques 

..des investigations 
d’ordre cytogénétique 
dont l’intérêt est double 

 

Le pronostic 

Banding 

Anomalies 

.. la confrontation des 
examens classiques .. 

Fenugrec 

La SDS-PAGE  SDS

Les isolats 

La possibilité d’une 
infection multiple 

Les souches 

Avec une efficience  
relative 
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Substrats carbonés 

… a révélé des profiles 
comparables à ceux du 
Rhizobium 

tolérance 

NaCl/ 

pH 

NaCl/ 

pH

… sur la base  du 
potentiel fixateur de 
l’azote 

… des candidats assez 
performants .. 

 

… qui peuvent  etre 
utilisés pour l’inoculation 
au champ 

thermiquestress Le  

complexeUn caractère  

… s’accentuent au fur et 
à mesure que le niveau 

de stress devient plus 
sévère 

…

des  Dégradation
chlorophylles 

Paramètres 
morphologiques  

Ces changements dans 
marqueursles  



136 
 

Les bactéries nodulant 
les légumineuses 

… arrivent à se 
maintenir dans les 

parcours soumis au 
surpâturage 

…

… qui donne une 
description comparable 
à celle des Rhizobium 

 

Un test de nodulation 
est effectué 

Les isolats 

des protéines  Un profil
totales a été déterminé 

Des souches de 
référence 

…rejoignent celui de  
M.ciceri 

…

M.ciceri 

ARDRA  

La séquence NCBI de 

blast 

caractérisation  
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de  dotées…
nombreuses activités  

Le présent travail porte 
…  

Le taux des phénols 
… totaux 

EAG/ 

EQ 

EAG/ 

EQ

biteur inhiun effet  

 la croissance
bactérienne 

Deux formes alléliques 

Transmise sur le mode 
récessif 

Mutation 

Cytosquelette 

Délétion 

Multiplex 

Exons 

La taille de délétion  

… permettrait d’améliorer 
la rapidité d’un conseil 
génétique ou d’un 
diagnostic prénatal 
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« Rares sont les médecins qui consentent à 

troquer leur stéthoscope contre la plume et le 

dictionnaire. Et s'ils le faisaient, il leur faudrait, en 

sus, apprendre à éviter les nombreux pièges que 

comporte l'opération traduisante (interférences 

entre langue de départ et langue d'arrivée, 

difficultés syntaxiques inhérentes aux différences 

structurelles des deux langues, etc.)»110  

                                                           
110

 JAMMAL, Amal , une méthodologie de la traduction médicale , Meta, XLIV, 2, l'Université de Montréal, 
Canada, 1999 
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 يةملخص باللَغة الفرنس 

Résumé 

Traduction du texte scientifique : 

Par les étudiants scientifiques et étudiants de traduction 

-Etude critique et comparative de quelques résumés de thèses 

traduits du département de biologie- 

 

Au regard du développement accru réalisé dans la recherche 

scientifique, ces dernières décennies, dans différents domaines, 

notamment techniques, scientifiques, sociaux et culturels, la 

traduction est devenue une nécessité absolue pour une large diffusion 

de l’information à travers tous les pays du monde. 

En effet, le développement incessant de la science et des 

technologies pose actuellement des problèmes de création et 

d’adaptation terminologique pour toutes les langues vivantes. 

Celles-ci ne sont toutefois pas confrontées aux mêmes défis 

linguistiques, leur position face à l’innovation technologique n’est pas 

égale pour au moins deux raisons principales et objectives : 

 La première concerne les performances très inégales au niveau 

économique et l’intensité de l’activité de recherche et développement 

technologique et scientifique, mais aussi la domination statistique de 

l’anglais (et en moindre mesure du français et de l’allemand) comme 

langues de rédaction des articles et des études scientifiques reconnues 

au niveau international. 



166 
 

La seconde provient du fonctionnement spécifique de chaque 

langue pour ce qui est des procédés d’enrichissement lexical et 

notamment de la métaphorisation et des emprunts. 

 Ce sont surtout ces deux procédés qui peuvent nous aider à 

comprendre le fonctionnement de la terminologie technologico-

scientifique en arabe, par rapport aux deux langues qui ont le plus 

contribué à l’innovation terminologique, l’anglais et le français. 

Pour résumer, notre langue « arabe » s’inscrit, autant pour des 

raisons qui tiennent au développement économique du pays, que par 

son fonctionnement lexical spécifique, dans le peloton des langues ou 

la terminologie scientifique entre principalement par emprunt, le plus 

souvent avec un minimum de modification phonétique et 

pratiquement jamais de vraie traduction. 

 Par enchainement, l’acte traduisant doit être connecté à toutes 

les sciences, pour accompagner les innovations, qu’elles soient 

théoriques ou pratiques,  à des fins stratégiques et bénéfiques pour 

l’érudit. 

Aussi, il est nécessaire, voir même indispensable de traduire les 

découvertes, études et travaux de recherche scientifique qui sont déjà 

transcrits dans des recueils et mémoires, car elles représentent toute 

nouveauté scientifique et comportent les nouvelles idées et théories 

inventées. 

Ainsi donc, parmi les différents domaines existants et en 

développement, nous nous sommes voués à une étude comparative de 

traduction qui relève du domaine scientifique, et ce pour de multiples 

raisons, à savoir : 
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- Le manque de recherches de traduction dans le domaine 

scientifique spécialisé, vu sa difficulté ou sa négligence par les 

chercheurs, intéressés beaucoup plus par le domaine littéraire. 

- Le rôle important que joue le terme scientifique et technique 

suite au développement des sociétés, induisant un progrès tangible 

dans tous les domaines de la vie. 

- L’importance significative du terme, ainsi que de sa 

reproduction vis à vis de la traduction qui est dépendante du 

développement scientifique et technologique avec sa remarquable 

célérité dans le monde d’aujourd’hui. 

- Le processus difficile et compliqué de traduction des textes 

scientifiques considérés, à tort, facile par rapport à la traduction des 

textes littéraires dès lors que nous rencontrons de jours en jour de 

nouveaux termes scientifiques. 

  En effet, et à première vu, on considère trop souvent que  la 

traduction scientifique est plus facile que la traduction littéraire, alors 

qu’en réalité, elle ne l’est que si la personne qui l’exerce est 

spécialisée dans un domaine technique précis, et avec comme 

corollaire l’emploi exact des termes avec leur spécificité dans le texte 

traduit.  

Egalement, et de part le transfert  des caractéristiques du style 

simplifié, la traduction doit être précise dans sa structure linguistique 

avec accord et accompagnement des termes scientifiques et 

techniques. 

Et parmi les questions posées en rapport avec la traduction des 

textes spécialisés, on peut retenir celle qui concerne le traducteur: 

doit-il être nécessairement le spécialiste du domaine ? Notre but ici 

n’est pas d’y apporter une réponse tranchée, mais de partir de notre 
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expérience de traducteur pour évoquer un certain nombre de 

problématiques posées lors de la traduction de textes scientifiques 

dont n’importe quel traducteur doit tenir compte. 

C’est à partir de ces observations et de ces particularités, et parmi 

tout un  éventail de sujets en la matière, que nous nous sommes 

intéressés  à cette problématique qui relève du domaine de la 

Biologie, et nous avons choisi comme approche: « la traduction du 

texte  scientifique entre  étudiants scientifiques et étudiants en 

traduction », dans la perspective de comparer les différentes 

traductions réalisées par ces scientifiques et traducteurs.    

Ce travail donc de comparaison de textes scientifiques traduits 

par différents  étudiants scientifiques et  traducteurs, m’a permis, à 

travers mes connaissances en tant que traductrice et scientifique, de 

faire des comparaisons tout en essayant de situer les lacunes et les 

omissions avec cette spécialité.   

L’objectif recherché dans ce travail  n’est pas de démontrer 

qu’une traduction est meilleure que l’autre du point de vue qualitatif, 

mais c’est beaucoup plus une Imprégnation, voir une immersion 

nouvelle dans le processus de traduction, afin de visualiser et de 

découvrir des expériences différentes soumises aux mêmes 

conditions, et me permettre par là, d’interpréter tout en faisant 

ressortir les dissimilitudes et les écarts de chacun dans le choix des 

expressions et des termes employés. 

Cette étude a pour objet aussi, un début de réflexion sur la façon 

d’appréhender les premières carences et de nous guider dans nos 

futurs projets sans omettre bien sur d’éclairer les traducteurs 

intéressés par cette branche qu’est la traduction scientifique et 

spécialisée. 
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Le choix de notre problématique découle de deux impératifs, à 

savoir : 

le premier est d’ordre professionnel  qui,  de part mon métier de 

traductrice avec ma petite expérience dans le dit domaine d’une part, 

et d’autre part, par mes modestes connaissances scientifiques acquises  

dans la préparation et l’obtention de mon  D.E.S en microbiologie, 

m’ont permis de comprendre et de retenir  que le traducteur qui n’a 

pas acquis au préalables les rudiments et les bases nécessaire dans 

cette spécialité aura du mal à traduire correctement un texte 

scientifique, et éprouvera de plus en plus de difficultés surtout 

lorsqu’il s’agit de texte entrant dans un cadre scientifique. De plus, et 

contrairement à ce que pense la plupart des gens, la maitrise des 

langues n’est pas le seul critère pour bien traduire. Et pour cette raison 

j’ai tenté de démontrer que l’opération traduisante n’est pas simple et 

facile, mais c’est un ensemble de connaissances linguistiques, 

culturelles et sociales, en plus des dispositions cognitives du 

traducteur. 

Quant au deuxième, il est d’ordre pédagogique, car j’ai eu à 

constater que, lors de mes premiers pas dans l’enseignement de cette 

matière, beaucoup d’étudiants commettaient les mêmes fautes et que 

je dirai d’inacceptables surtout venant de leur part dans la traduction 

des textes spécialisés, et même des textes scientifiques ;  car ils n’ont 

pas suivi une formation de haut niveau, et encore moins leur maitrise 

des langues, y compris, la langue arabe qui est sensée être acquise 

dans les premiers stades d’éducation. 

Il est fortuit que les erreurs et fautes commises par les étudiants 

de traduction, ainsi que les difficultés qu’ils ont rencontré dans ce 

type de textes, sont certainement dues au manque d’expérience, aux 

insuffisances dans la terminologie et même dans le domaine 
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scientifique, et aussi sans grande réflexion et avec précipitation dans 

l’interprétation et l’utilisation peut-être du premier terme trouvé dans  

le dictionnaire. Cette tentative s’installe dans le cadre de la 

contribution à clarifier et à mettre en évidence les difficultés de la 

traduction du texte scientifique. Car il est évident que l’enseignement 

de la traduction, ainsi que sa gestion pédagogique dans l’université 

algérienne dépendent des choix politiques et idéologiques loin de la 

pédagogie. 

D’où la nécessité de développer de nouvelles approches 

pédagogiques pour enseigner la traduction, et de penser à améliorer 

les méthodes de son apprentissage, pour qu’elles puissent permettre 

aux étudiants traducteurs d’acquérir les compétences requises par 

cette profession. 

Il est aussi important de diversifier les convergences 

pédagogiques lors de l’élaboration de ces programmes, et d’améliorer 

les méthodes d’enseignement, car il ne faut pas sous-estimer le rôle 

que joue la traduction dans la vie quotidienne, comme étant un moyen 

de contact, permettant aux individus de communiquer les un avec les 

autres, tout en écartant les barrières  linguistiques. On doit en outre 

porter à la connaissance des étudiants les dernières découvertes, 

inventions et informations, ou enrichir leur base de connaissances. 

Notre recherche se divise en deux parties : 

Une partie théorique comportant trois chapitres : le premier est 

consacré à l’étude de l’activité traduisante. Nous avons bien sûr 

commencé par donner les différentes définitions de la traduction, en 

arabe « TARDJAMA », qui peut avoir en général deux sens, soit la 

biographie d’un individu, ou l’histoire de sa vie, soit l’interprétation 
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ou l’explication du discours d’une langue à une autre. Celle-ci a été 

définie par plusieurs chercheurs de traduction, à savoir : 

 Andrei Fedorov qui dit que la traduction est une activité créative 

dans le domaine de la langue, et Roman Jakobson qui la définit 

comme une opération de transfert des codes et outils langagiers d’une 

langue à une autre. Et Eugene Nida qui trouve que la traduction 

consiste au décodage d’une langue pour l’encodage d’une autre. 

 Nous avons déduit par là, que malgré la pluralité des définitions, 

la traduction a pour sens d’exprimer exactement par les outils d’une 

langue, ce qui a été exprimé par une autre langue avec ces propres 

outils linguistiques, dans le cadre de l’unité du contenu et de la forme. 

Ensuite nous avons abordé la question de l’apparentement de la 

traduction, à l’art ou à la science, à laquelle nous avons répondu 

qu’une traduction réussie est celle qui réunie la science et l’art, et que 

La science de la traduction devient d'autant plus un art lorsqu'on 

ajoute un subtil équilibre entre le contenu et la forme. Le traducteur 

n'est pas l'auteur et c'est pour cela qu’il n'a pas le droit d"'améliorer" le 

texte d'origine, car sa mission est de retransmettre les pensées, les 

sentiments, et l'atmosphère du texte original, aussi fidèlement que 

possible. Or, que doit-il retransmettre, quand le message n'est pas 

clair? Il ne doit pas succomber à la tentation de clarifier ce qui ne l'est 

pas, de rendre fort ce qui est faible, d'affiner ce qui est lourd. Dans ce 

cas, la retenue peut devenir un vrai défi et même un art. 

Ensuite nous avons abordé les théories les plus importantes de la 

traduction ainsi que ses techniques (emprunt, calque, traduction 

littérale, transposition, modulation, équivalence, et adaptation), en 

rappelant les connaissances importantes et les outils nécessaires pour 

chaque opération traduisante, car ses étapes sont complexes et 
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multiples, et nous ne pouvons parler de la traduction scientifique sans 

évoquer la traduction d’une façon générale. 

Le deuxième chapitre est consacré au texte scientifique et ses 

caractéristiques, dans lequel nous avons mis l’accent sur la langue de 

spécialité, tout en essayant de démontrer la différence entre celle-ci et 

chacune des langues générale et commune. 

Puis nous avons étudier le terme scientifique en général, et le 

terme scientifique arabe en particulier, ainsi que sa formation par 

différents modes, à savoir : la dérivation, le trope, la formation des 

mots composés, et l’arabisation qui désigne l’emprunt des mots 

étrangers à la langue arabe tout en les modifiant de façon à ce qu’ils 

soient adéquats au système phonétique et de conjugaison de la langue 

arabe s’il n’existe pas d’équivalent dans la langue emprunteuse.  

Pour illustrer la chose, nous avons cité des exemples tel que : Colloide (

(شبغري , et Acide–amide)حمضيد( pour les mots composés, 

chromatographie( كروماتوغرافيا) , et électrophorèse)الرحلان الكهربائي( pour 

l’arabisation…etc. Pour l’arabisation, nous l’avons commenté dans notre 

travail, en parlant de ses principes, ses problèmes et ses difficultés, vu le 

développement des sciences qui a induit la naissance de nouveaux mots 

utilisés pour exprimer de nouveaux concepts, techniques et inventions.  

 Cette évolution a entraîné de graves problèmes linguistiques 

arabes pour exprimer cette vague toujours croissante des concepts 

nouvellement créés et des techniques pour lesquelles aucun équivalent 

en arabe n’existe.   

 Ce chapitre traite aussi la rigueur et le style scientifique et ses 

caractéristiques, ainsi que les symboles utilisés dans la langue 

scientifique, et les signes scientifiques qui comportent : les 
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abréviations, les acronymes, et les symboles, qui sont aussi difficiles à 

traduire.   

Dans le troisième chapitre, nous avons abordé les difficultés et 

les problèmes rencontrés lors de la traduction du texte scientifique, 

celle-ci considérée facile chez la plus part des gens, par rapport à la 

traduction littéraire, mais cela est vrai, comme nous l’avons suscité, si 

la personne qui l’exerce est spécialisée dans le domaine traduit. 

 En plus de la connaissance approfondie du texte scientifique, le 

traducteur de ce genre de texte ne doit pas négliger le coté linguistique 

et terminologique de celui-ci, surtout lorsque le dictionnaire ne 

remplit pas cette fonction.  

Le traducteur est obligé dans ce cas d’utiliser des termes du 

dialecte pour exprimer des concepts non connus, et de créer parfois de 

nouveaux termes tout en les adaptant aux règles de la langue. Et pour 

bien transmettre le message de son texte, il l’explique, l’analyse, et le 

recompose. 

 En ce qui concerne les abréviations qui ont été mises suite à 

l’accumulation cognitive, et à l’impossibilité de suivre le flux énorme 

d’information, elles sont beaucoup utilisées dans les langues 

européennes, et rares dans la langue arabe, ce qui pose un grand 

problème lors de leur traduction, surtout lorsqu’elles sont employées 

seules. 

Une autre difficulté que rencontre le traducteur du texte 

scientifique, c’est la traduction des mots composés, notamment 

lorsqu’il traduit vers l’arabe, car les langues européennes ont tendance 

à les employer, et de même pour les affixes, afin d’améliorer le style 

d’expression. 
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 Ces trois chapitres réservés à la partie théorique, sont considérés 

nécessaires pour aborder la partie pratique qui comprend deux 

chapitres : 

Le quatrième chapitre, dans lequel nous avons présenté la 

méthode de notre recherche, en révélant le choix de l’échantillon 

représenté en deux catégories : les étudiants de biologie, et les 

étudiants de traduction de l’université de Constantine. Nous avons en 

sus définit la spécialité évoquée (Biologie), qui est en fait un 

ensemble de sciences traitant tous les êtres vivants, ainsi appelée 

« Sciences de la vie ». 

 Nous avons ensuite présenté notre corpus dans des tableaux 

composés de trois colonnes, la première pour le texte original en 

arabe, la deuxième pour le texte traduit par les biologistes, et la 

troisième pour le texte traduit par les étudiants de traduction. Et sans 

oublier bien sûr d’évoquer la technique de notre recherche, qui repose 

sur l’étude critique et comparative. 

Le cinquième et dernier chapitre, porte d’abord sur l’étude 

critique des traductions, afin d’identifier les fautes de langue et de 

traduction commises par les deux catégories d’étudiants.  

Après correction, nous avons procédé à l’étude comparative, tout 

en soulignant les points communs et les différences entre les deux 

traductions des différents textes, par une évaluation statistique sur le 

type de fautes commises, du point de vue linguistique et de traduction 

chez ces deux catégories. 

A première vue, nous avons constaté que les fautes de langue 

sont fréquentes chez les deux catégories. Chose non tolérée, aussi bien 

chez les étudiants de biologie, car la langue arabe est leur lange mère 

qu’ils ont commencé à apprendre dès leur première année primaire, et 



175 
 

beaucoup plus pour les étudiants de traduction qui sont sensés 

métriser des langues étrangères en plus de la langue mère. Pour ces 

derniers, l’erreur est impardonnable au niveau de la langue, 

considérée comme l’outil essentiel de leur travail. 

Par ailleurs, les fautes de traduction, sont présentes chez les deux 

catégories aussi, mais avec un pourcentage plus élevé chez les 

étudiants de traduction (51.41 %) par rapport aux biologistes 

(47.19%). Cela nous montre que les étudiants de traduction ont trouvé 

plus de difficultés lors de la traduction des textes de biologie 

(scientifiques), mais nous ne pouvons analyser ce résultat sans 

détailler ce point, et classer ces fautes de traduction par genre. 

 A cet effet, nous avons produit un autre tableau qui comporte les 

pourcentages de fautes classées par genre :  

-Fautes au niveau de la traduction du terme scientifique, de 

l’abréviation, et du mot composé. 

-Fautes au niveau de la transmission du sens. 

-Fautes au niveau lexical. 

-Autres. 

Ce classement nous a permis de découvrir que, parmi les fautes 

les plus commises chez les étudiants de traduction, nous avons choisi 

celles au niveau terminologique, lexical, et de transmission du sens, 

avec des pourcentages respectives de 54.92%, 57.50%, et  56%. 

Nous interprétons ce résultat par le manque de connaissances 

dans le domaine scientifique, et ce problème dont la majorité des 

étudiants de traduction éprouve, réside au niveau des difficultés 

rencontrées lors de la traduction des termes scientifiques, des 
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abréviations, et des mots composés qui entrent dans le cadre de la 

langue de spécialité, que métrise les spécialistes du domaine.  

En plus de la difficulté de transmettre le sens du texte 

scientifique, à défaut de formation et d’acquis dans ce domaine. Sans 

oublier les difficultés du choix du terme approprié dans le 

dictionnaire, par le fait de l’utiliser d’une façon aléatoire avant 

d’analyser le mot, ou mettre en considération le contexte textuel. À 

l’encontre des étudiants scientifiques qui arrivent dans la plupart du 

temps à affronter ce genre de difficultés. 

Nous pouvons déduire que le traducteur du texte scientifique doit 

posséder une certaine connaissance de l'objet du texte, et travaille sur 

le reste avec les pré-requis qu'il partage avec des traducteurs des 

différents types de textes.  

Enfin, notre étude s’achève sur une conclusion, dans laquelle 

nous avons proposé des solutions et suggestions à la problématique de 

notre recherche, qui seront détaillées par la suite. 

Une annexe est placée à la suite de la conclusion, elle est 

composée de textes scientifiques originaux, proposés aux étudiants, 

avec leur traduction par les deux catégories, et finalement une liste 

des références arabes et étrangères, que nous avons exploitées dans 

l’élaboration de notre recherche.  

Nous rappelons ici que le choix du corpus de notre recherche, 

constitué de résumés des thèses de magistère et de doctorat du 

département de biologie, avec leur traduction par les étudiants 

biologistes qui les ont écrits d’une part, et par les étudiants de 

traduction d’autre part, est basé sur les raisons suivantes : 

- La rareté des textes scientifiques traduits. 
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- Notre besoin de comparer entre deux catégories du même 

niveau presque, une des spécialistes scientifiques et l’autre des 

traducteurs, nous a obligé de choisir la catégorie d’étudiants, c'est-à-

dire les étudiants du département de biologie, et ceux du département 

de traduction. 

- Notre besoin également de traductions des étudiants spécialisés 

dans le domaine scientifique, qui n’ont pas étudié la traduction, pour 

les comparer avec celles des étudiants de traduction. 

- Ayant personnellement étudié les deux spécialités, est la raison 

qui m’a poussé le plus à choisir l’échantillon de notre recherche des 

départements de biologie et de traduction. 

Attendu que l’échantillon de notre recherche comporte trente 

textes (30) : dix résumés de thèses de magistère et de doctorat du 

département de biologie, dix traductions de ces textes par leur 

rédacteurs, et dix traductions des mêmes textes par les étudiants de 

traduction. Et nous nous somme limité par ce nombre que nous avons 

trouvé raisonnable et suffisant, car notre étude est d’ordre comparatif, 

et nous savons bien que les études comparatives ne nécessitent pas un 

grand nombre d’échantillons. 

Le choix de nos textes a été fait arbitrairement, tout en tenant 

compte de la diversité des échantillons choisis dans les différentes 

spécialités de la biologie, à savoir : biologie cellulaire et moléculaire, 

microbiologie, biologie végétale, biologie animale, génétique 

moléculaire, biotechnologie végétale, écologie, et science de 

l’environnement. 

L’objectif de notre recherche est de trouver une méthode 

favorisant la formation de traducteurs spécialisés dans le domaine 

scientifique, car il est préférable que le traducteur soit spécialisé dans 
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le domaine cognitif qu’il traduit. Mais cette formation doit être 

équitable, de telle façon à rendre le traducteur capable d’avoir la 

compétence scientifique et la qualification avérée dans son domaine 

de spécialité, et la bonne maitrise de la langue, et à cet effet, 

engendrer un milieu consacré uniquement à la traduction scientifique. 

Afin de favoriser un milieu scientifique adéquat, nous proposons 

de créer des spécialités dans le département de traduction, y compris 

la traduction technique et scientifique, qui englobe les sciences 

biologiques, exactes, et la technologie avec ses différentes branches. 

En conclusion, nous rappelons que notre recherche a été basée 

sur la comparaison entre deux rubriques, une du département de 

traduction et l’autre du département de biologie, elle touche les deux 

domaines ; scientifique et linguistique, elle vise deux stratégies ; 

politique et pédagogique, et encourage deux méthodes 

d’enseignement ; l’arabisation des sciences et la spécialisation en 

traduction.  

Nous espérons, par notre travail, avoir contribué, modestement, à 

l’enrichissement du vaste champ de la traduction, tout en essayant de 

participer au développement de l’un de ses domaines, qu’est la 

traduction scientifique. 

Nous appelons à la création d’un environnement scientifique 

favorable pour que prospère le mouvement de traduction scientifique, 

dans lequel les traducteurs peuvent exceller, afin de renforcer les 

efforts pour parvenir à un développement scientifique global dans tous 

les domaines. 

Espérant que notre travail, quelles que soient ses lacunes, attirera 

l’attention sur ce genre  de traduction nécessitant une double 

connaissance : culture scientifique et connaissance des langues. 
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 Notant que la nécessité de ce type de traduction en arabe devient 

de plus en plus important, car de nombreux pays arabes font 

actuellement l'objet d'un processus de modernisation à grande échelle.   
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 يةنللي ملخص باللَغة الا 

Summary 

Scientific Text translation: 

Among scientific and translation students 

Comparative critic study on some translated theses summaries 

from biology department 

 

As the world develops, new technologies appear, and along with them 

emerge new terms to which finding an equivalent may pose a problem. In this 

case, scientific translation is considered as one of the most important issues. 

As Nida (1964) said in this point; it is not easy at all to translate scientific 

terms that emerged in western developed countries languages into a language 

of third world countries which are still having financial and social problems. 

It is necessary, or even indispensable to translate discoveries, studies 

and scientific researches that are already transcribed in collections and theses, 

because they represent all the scientific novelty and include new ideas and 

invented theories. 

Thus, among the different existing and developing fields, we are 

committed to a comparative translation study in the scientific field, for many 

reasons: 

- The lack of translation researches in the scientific field, due to its 

difficulty or negligence by researchers interested in more by the literary 

domain. 

- The important role of the scientific and technical terms following 

the development of societies, inducing a tangible progress in all life fields. 

- The significant importance of the term, and its translation which 

depend on scientific and technological development and its remarkable speed 

in today’s world. 
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- The difficult and complicated process of translating scientific 

texts considered, wrongly, easy compared to translating literary texts since we 

constantly encounter new scientific terms. 

 

Indeed, and at first sight, scientific translation is too often considered 

easier than literary translation, but in reality, it is true if the person who is 

specialized in a specific technical field and corollary with the right 

employment of terms with their specificity in the translated text. 

Also, and by the characteristics’ transfer of the simplified style, 

translation must be accurate in its linguistic structure with accordance and 

accompaniment of scientific and technical terms. 

And among questions asked in relation with translation of specialized 

texts, we retain the one relating to the translator: should he necessarily be 

specialized in the field? 

 Our goal, here, is not to get a definite answer, but from our experience 

as a translator to discuss a number of problematic posed during the translation 

of scientific texts which any translator must take into account. 

From these observations and particularities, and among a wide range 

of topics in the field, we are interested in this problematic, which comes under 

the domain of biology, choosing as an approach: "Scientific text translation: 

Among scientific and translation students" in the perspective of comparing 

different translations done by these scientists and translators. 

The goal of this work is not to show that one translation is better than 

the other in terms of quality, but it is much more a Impregnation, see a new 

immersion in the translation process to visualize and explore different 

experiences under the same conditions, allowing me thus to interpret while 

emphasizing the dissimilarities and differences, in the expressions’ choice and 

used terms. 
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This study intends to a start thinking about how to understand the early 

failures, and to guide us in our future projects, without forgetting enlighten 

translators interested by this brunch, which is the specialized scientific 

translation. 

The choice of our problematic stems from two requirements: 

the first is professional, sharing my work as a translator, and with my 

little experience in the said domain in one hand, and secondly, by my modest 

scientific knowledge acquired in preparing and obtaining my microbiology 

graduate diploma, helped me to understand and remember that the translator 

who has not acquired beforehand the basics and foundations required for this 

specialty will face difficulties in translating correctly a scientific text.  

In addition, and contrary to what most people think, the mastery of 

languages is not the only criterion for good translation. And for this reason I 

have tried to show that the translation process is not simple and easy, but it is 

a set of linguistic, cultural and social, as well as cognitive dispositions of the 

translator. 

The second is pedagogical, because I had to find that during my first 

steps in teaching this module, many students making the same mistakes which 

I consider unacceptable in the translation of specialized texts, and even 

scientific texts because they do not follow a high level of training, much less 

their overcome languages, including Arabic, supposed to be gained in early 

stages of education. 

It is fortuitous that the errors and mistakes made by translation students 

and the difficulties they encountered in such texts are due to inexperience, 

shortcomings in terminology and even in scientific domain, without much 

reflection and with precipitation in interpretation and use, may be, of the first 

term found in the dictionary.  

This attempt is installed as part of the contribution to clarify and 

highlight the difficulties of scientific text translation. Because it is evident that 

teaching translation, as well as its pedagogical management in Algerian 
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universities, depends on political and ideological choices away from teaching, 

hence the need to develop new pedagogical approaches to teach translation, 

and thinking to improve its learning methods that may enable translation 

students to acquire the skills required by this profession. 

It is also important to diversify pedagogical convergences in 

elaborating these programs and improve teaching methods, because we should 

not underestimate the role that translation plays in everyday life, as a contact 

means enabling individuals to communicate with one another, while 

eliminating linguistic barriers. We must also bring to the students’ attention to 

the latest discoveries, inventions and information, or enrich their basic 

knowledge. 

Our research is divided into two parts: 

A theoretical part includes three chapters: the first one is devoted to the study 

of translation activity. 

We started by giving the various definitions of translation in Arabic 

"TARDJAMA", which may have two meanings in general: the biography of 

an individual, or the story of his life, or the interpretation or explanation of 

speech from one language to another. It has been defined by many translation 

researchers:  

Andrei Fedorov said that translation is a creative activity in the field of 

language, Roman Jakobson defines it as a transfer operation of codes and 

language tools from one language to another. And Eugene Nida thinks that 

translation is decoding a text in one language and encoding it in another. 

We ,thus, deduce that despite the diversity of definitions, translation has 

meaning to express exactly by tools of language, what was expressed in 

another language with its own linguistic tools, under unity of the content and 

the form. 

Then, we discussed the point of relatedness of translation, to art or to 

science, to which we responded that successful translation is that which unites 

science and art, and the science of translation becomes even more an art when 
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adding a subtle balance between content and form. The translator is not the 

author, that is why he has no right to "ameliorate" the original text, because its 

mission is to transmit thoughts, feelings, and the atmosphere of the original 

text as faithfully as possible. 

 However, what must he relay when the message is not clear? He 

should not succumb to the temptation of clarifying what is not, to make great 

what is weak, to refine what is heavy. In this case, the deduction can be a real 

challenge and even an art. 

Then we discussed the most important theories of translation and its 

techniques (borrowing, calk, literal translation, transposition, modulation, 

equivalence and adaptation), recalling important knowledge and tools needed 

for each translation process because its steps are varied and complex, and we 

cannot talk about the scientific translation without evoking translation in 

general. 

The second chapter is devoted to scientific text and its characteristics, in 

which we focused on the LSP, while trying to show the difference between it 

and each of the general and common languages, then we have studied the 

scientific terms in general, and the Arabic scientific term in particular, as well 

as its formation by different modes: the derivation, the trope, the formation of 

compound words, and Arabization which means borrowing foreign words in 

Arabic while modifying them so that they are adequate to phonetics and 

conjugation of the Arabic language, if there is no equivalent in the borrowing 

language. 

This chapter also discusses the scientific rigor and style and its features, 

as well as the symbols used in the scientific language and scientific signs 

including: abbreviations, acronyms, and symbols, which are also difficult to 

translate. 

In the third chapter, we discussed the difficulties and problems 

encountered when translating scientific texts, an act considered easy by most 
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of people compared with literary translation, but it is true, as we have said 

before, if the person exercising it is specialized in translation field. 

In addition to thorough knowledge of scientific text, the translator of 

this kind of text must not neglect the linguistic and terminological side of it, 

especially when the dictionary does not fulfill this function. 

In this case, the translator is obliged to use dialect words to express 

unknown concepts, and to create sometimes new terms, while adapting them 

to language rules. And to transmit well the message of his text, he explains, 

analyzes, and reconstructs it. 

Regarding the abbreviations have been due to the cognitive 

accumulation and the impossibility to follow the huge flow of information, 

they are most commonly used in European languages, but rare in the Arabic 

language, which poses a big problem in their translation, especially when 

used alone. 

Another problem facing the translator of scientific texts, which is the 

translation of compound words, especially when he translates into Arabic, 

because European languages tend to use them, and even affixes in order to 

improve the expression style. 

 These three chapters devoted for the theoretical part, are considered as an 

introduction to the practical part which contains two chapters: 

The fourth chapter, in which we have presented the method of our 

research, revealing the choice of the sample represented in two categories: 

biology students, and Constantine university translation students. We have 

also defined the evoked specialty (Biology), which is in fact a set of sciences 

dealing with all living beings, so called "Life Sciences". 

Then, we have presented our corpus in tables with three columns, the 

first one for the original text in Arabic, the second one for the translated text 

by biologists, and the third one for the translated text by translation students. 

And without forgetting to mention the technique of our research, based on the 

comparative critical study. 
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The fifth and final chapter focuses first on the critical study of the 

translations, to identify language and translation errors, made by the two 

groups of students. After correction, we did the comparative study, while 

highlighting the similarities and differences between the two translations of 

various texts, by a statistical evaluation of the misconduct type, in terms of 

language and translation among these two categories. 

At first glance, we found that the language mistakes are common in 

both categories, which is something not tolerated for both biology students, 

because Arabic is their mother language they began to learn in their first year 

of primary school, and more for translation students who are supposed master 

foreign languages in addition to their mother tongue. For the latter, the 

language error is unforgivable, because language is considered as an essential 

tool for their work. 

In addition, translation errors are present in both categories as well, but 

with a higher percentage among translation students (52.80%) compared to 

biologists (47.19%). This shows that translation students found more 

difficulties in translating biology texts (scientific), but we cannot analyze this 

result without detailing, and classifying these translation errors by gender.  

For this purpose, we have outputted another table which includes the 

error percentages by gender: 

-Translation errors of scientific terms, abbreviation and compound 

word. 

-Errors in the transmission of meaning. 

-Lexical mistakes. 

-Other mistakes. 

This classification allowed us to see that the most made mistakes by the 

translation students, we take out those in terminology, in lexicon, and in 

transmission of meaning, with respectively percentages 54.92%, 57.50% and 

56%. 
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We interpret this result by the lack of knowledge in science, and this 

problem undergone by the majority of translation students resides on the 

difficulties in translating scientific terms, abbreviations, and compound words 

which are part of LSP mastered by experts in the field, 

in addition to the difficulty of conveying the scientific text meaning, except if 

training or acquiring knowledge in this field, as well the difficulty when 

choosing the appropriate term in the dictionary, by the fact of using it 

randomly before analyzing the word, or before making in consideration the 

textual context, contrary to scientific students who succeed most of time to 

face this kind of problems. 

We can deduce that the translator of scientific texts must have some 

knowledge of the text subject, and working on the rest with the prerequisite 

that he shares with other translators of other different text types. 

Finally, our study ends with a conclusion in which we have proposed 

solutions and suggestions of our research problematic, which will be detailed 

later. 

An appendix is placed after the conclusion, it is made of original 

scientific texts, proposed to students with their translation by both categories, 

and finally a list of Arab and foreign references have been used in the 

development of our research. 

We recall, here, that the choice of our research, which consists of 

magister and doctorate theses summaries of biology department, with their 

translation by biologist’s students who wrote them in one hand, and 

translation students in other hand, is based on the following reasons: 

-The scarcity of the translated scientific texts. 

-Our need to compare between two categories with almost the same 

level, one of scientists and the other of translators, obliged us to choose the 

category of students: students of biology department and those of translation 

department. 
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- And our need of translation students, majoring in the scientific field, 

who have not studied translation, to compare them with those of translation 

students. 

- Having personally studied the two specialties is the reason that 

encouraged me to choose the sample of our research from biology and 

translation departments. 

Whereas our research sample contains thirty texts (30): Ten magister 

and doctorate theses summaries from Biology Department, ten translations of 

these texts by their authors, and ten translations of the same texts by 

translation students. And we sum limited by this number, that we found 

reasonable and adequate, because our study is of comparative order, and we 

know that comparative studies does not require a large number of samples. 

Our choice of texts was made arbitrarily, taking into account the 

diversity of the samples selected in different specialties of biology: cellular 

and molecular biology, microbiology, plant biology, animal biology, 

molecular genetics, plant biotechnology, ecology and environmental science. 

The goal of our research is to find a method to promote the training of 

translators specialized in science, because it is preferable that the translator is 

specialized in the cognitive domain he translates. But this training must be 

fair, so as make the translator able to reach the scientific competence and 

qualification in the upper area of expertise, good language mastery, and for 

this purpose, create an environment dedicated solely to scientific translation. 

And to foster a proper scientific area, we propose to create specialties in 

translation department, including technical and scientific translation, which 

includes biological sciences, accurate sciences, and technology with its 

various branches. 

In conclusion, we note that our research was based on a comparison 

between two items, one of Translation Department and the other from 

Biology Department, it affects two areas, science and language, it has two 

strategies, a political and a pedagogical, and encourages two methods of 
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teaching: science Arabization and specialization in translation. 

By which we hope to contribute, in part whatsoever, to enrich the vast field of 

translation, while trying to participate in the development of one of its fields, 

which is scientific translation, calling for the creation of a favorable scientific 

environment to thrive scientific translation movement in which translators can 

excel, to strengthen efforts to reach a global scientific development in all 

areas. 

We hope that our work, whatever its shortcomings, draw attention to 

this kind of translation that requires a double knowledge: scientific culture 

and languages knowledge. 

We Note that the need for this kind of translation in Arabic is becoming 

increasingly important because many Arab countries are undergoing a process 

of large-scale modernization. 
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